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PARTENAIRES 

EDITORIAL 
 

Au nom du PARTENARIAT, nous vous présentons 
nos meilleurs vœux pour 2017. Que celle-ci soit 
pour vous et vos familles une année de paix, de 
santé et de bonheur.  
 
 Nous souhaitons également pleine réussite à 
l’ensemble des projets du Partenariat à Lille, au 
Sénégal, au Maroc, en Guinée, en Moldavie et en 
Mauritanie.  
 
 2017 s’annonce pleine de promesses pour le 
développement des activités du Partenariat, grâce 
à l’obtention de nouveaux financements 
structurants (Energie Région, Biogaz, lutte contre 
les changements climatiques…). Ces appuis nous 

encouragent à nous investir davantage pour 
répondre aux besoins des populations et aux 
défis du développement durable.  
 
 2017 sera aussi une année charnière, 
consacrée au renforcement de l’organisation 
de notre structure, afin de faire face à ces 
nouveaux enjeux de développement de nos 
activités.  
 
2017, une belle année en perspective !  
 
 

Pour le conseil d’administration  
Jean-Claude Pollefoort, Président  

« Si vous voulez faire une œuvre durable, soyez patients, soyez bons, soyez vivables, soyez humains » Amadou Hampâté BA   

BONNE ANNEE 2017! 



  

Rétrospective 2016 
Le point de vue de Nicolas DUPUY, Directeur Technique au Sénégal 

2 

Départemental des Yvelines a également sollicité l’AFD et le 
dispositif FICOL pour un projet d’appui au nettoiement dans le département de Podor. Le Partenariat, la Maison des 
Yvelines et l’ARD de Saint-Louis sont partenaires pour la mise en œuvre de ce projet innovant proposant une 
approche départementale et intercommunale de prise en charge des problèmes de nettoiement et de tri valorisation 
des déchets. 
 

▪ Nous avons inauguré le Centre DIAPALANTE à Saint-Louis, bâtiment démonstratif de l’architecture moderne saint-
louisienne. Le centre s’inscrit dans le cadre de la politique de sauvegarde du patrimoine classé par l’UNESCO et des 
techniques d’habitat durable en utilisant la technique des Briques de Terre Compressées (BTC) et une ventilation 
naturelle du bâtiment. Il permettra d’abriter un centre de formation et d’insertion pour les jeunes en situation 
difficile sur des métiers en lien avec l’environnement et le développement durable.  
 

▪ La réalisation du « Programme biogaz St Louis », avec le soutien de la ville de Lille et de la Métropole Européenne 
Lilloise, a permis la réalisation de 16 unités biogaz, dont 3 au niveau de l’université Gaston Berger de Saint-Louis 
pour de la recherche-action.  
 

▪ A Saint-Louis également, le Partenariat a été mandaté par l’entreprise KOSMOS Energy pour la mise en œuvre d’un 
programme de protection environnementale en faveur des populations de pêcheurs de la Langue de Barbarie. 
KOSMOS Energy est l’entreprise américaine en charge des prospections sur les réserves de gaz naturel au large du 
Sénégal et de la Mauritanie. Ce programme viendra renforcer les initiatives en faveur de la promotion des énergies 
renouvelables, mais également pour la protection et la mise en valeur des espaces de mangroves.  
 

L’ensemble de ces projets sont menés en collaboration avec les ONG françaises présentes dans la zone, comme le 
GRET, le GERES, AVN. La démarche du Partenariat propose un accompagnement pour l’émergence de filières locales 
durables intégrées aux économies locales grâce à de la sensibilisation, à la formation des artisans et entreprises 
locales et à la recherche-action avec les universités.  
 

▪ Avec le soutien de l’AFD et de nombreux autres partenaires (agences de l’eau, ville de paris, grand Lyon…), nous 
avons pu engager la phase II du Programme d’Accès à l’Eau en Milieu Scolaire (PAEMS). Depuis la rentrée scolaire 
2015, une équipe est désormais présente en Guinée, troisième pays d’intervention. Le programme prévoit la 
réalisation de 5 à 6 écoles bénéficiaires sur l’année. 
De plus, la démarche du PAEMS et les résultats de terrain sont également salués par les partenaires institutionnels 
marocains. La création de l’association locale de droit marocain SPFM est venue donner un souffle nouveau aux 
actions de coopération avec ces partenaires.  
De nouveaux projets concernent la gestion des déchets sur la commune d’El Aounate au Maroc (suppression de la 
décharge sauvage, assainissement et valorisation biogaz des déchets des abattoirs et du souk de la ville).  
 

L’année 2017 s’annonce tout aussi riche en évènements. L’objectif est de consolider les dispositifs de coopération, 
notamment au Maroc et en Guinée. Des pistes de collaboration ont également été identifiées de l’autre côté du 
fleuve Sénégal en Mauritanie, avec l’association mauritanienne Banlieue du Monde (BDM) pour des projets de 
renforcement de la gouvernance locale, notamment en faveur des jeunes.  

Nicolas DUPUY 
Directeur technique au Sénégal 

L’année 2016 a été particulièrement riche pour les activités de 
coopération au Sénégal, au Maroc et en Guinée pour le Partenariat : 
 

▪ Faisant écho à la COP21 de Paris et la COP22 de Marrakech, où Le 
Partenariat était présent, nous avons intensifié l’accompagnement 
des acteurs locaux dans la diffusion d’innovations pour l’adaptation 
et l’atténuation aux changements climatiques.  
 

▪ Dans le domaine de l’adaptation de l’habitat, la collaboration avec 
l’association AVN s’est traduite par la réalisation de projets comme 
la construction de la Maison des Yvelines, réalisée en technique de 
voûte nubienne, qui permettra d’abriter les activités de coopération 
et d’échanges entre le Conseil Départemental des Yvelines et le 
Sénégal (départements de Matam, Kanel et Podor). Le Conseil  

Centre d’insertion Diapalante - Saint-Louis 
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Sénégal 
La Maison des Yvelines à Ourossogui, un bâtiment Voûte Nubienne exemplaire  

Les impacts de la Voûte Nubienne sur l’habitat, l’emploi et 
l’économie locale, ainsi que sur l’environnement et la qualité de 
vie ont fait l’unanimité.  
 

Pendant la visite du bâtiment, Cécilia Rinaudo de l’association la 
Voûte Nubienne et Nicolas Dupuy, du Partenariat, ont présenté 
le programme Voûte Nubienne et les différentes étapes de 
construction du bâtiment, appuyés par l’architecte Mathieu 
Hardy, et l’entrepreneur Voûte Nubienne, Richard Sombda.  
 

L’équipe de la Maison des Yvelines a pour mission de 
coordonner et de suivre les actions de coopération décentralisée 
du Département des Yvelines, ainsi que les projets du GIP 
Yvelines Coopération Internationale et Développement. Mais 
l’équipe a aussi pour mission de renforcer et d’appuyer les 
partenaires et acteurs locaux de développement et de valoriser 
la contribution yvelinoise au développement des pays 
partenaires.  
 

Depuis novembre 2016, le Conseil Départemental des Yvelines 
soutient le programme Voûte Nubienne FOUTA, qui vise la 
promotion et la diffusion du concept technique Voûte Nubienne 
et son appropriation par les acteurs locaux dans la région Nord 
du Sénégal, à partir des Départements de Podor, Matam et 
Kanel.  

Le dimanche 4 décembre 2016, le Président du 
Conseil Départemental des Yvelines a inauguré 
la Maison des Yvelines à Ourossogui, dans le 
Département de Matam au Nord du Sénégal.  
 

Ce bâtiment, construit avec la technique 
Voûte Nubienne, est devenu l’emblème de 
la commune et de ses environs.  
 
Parmi les participants de ce dimanche 4 
décembre 2016 se trouvaient Pierre 
Bédier, le Président du Conseil 
Départemental des Yvelines, Michel Vialay, 
Maire de Mantes, et Othman Nasrou, Vice-
Président de la région Ile de France.  

Cela permettra également de mener des actions d’accompagnement et de formation pour renforcer les capacités 
des acteurs de la filière VN (maîtres d’ouvrage et maîtres d’œuvre) dans la zone et contribuer, à terme, à créer les 
conditions d’un marché local autonome de la Voûte Nubienne. Ce projet sera mené en partenariat entre 
l’Association la Voûte Nubienne et l’ONG Le Partenariat. L’équipe projet AVN-LP qui mettra en œuvre ces activités 
sera basée dans la Maison des Yvelines.  

Nicolas DUPUY 
Directeur technique au Sénégal 

La Maison des Yvelines - Ourossogui 

Nicolas Dupuy présente le programme Voûte Nubienne  
à M. Pierre Bédier, Président du Conseil Départemental 
des Yvelines  



 

 

Prévention de la malnutrition à Podor 

Sénégal 
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Le Programme de Renforcement Nutritionnel (PRN) est un programme de l’Etat du Sénégal qui intervient dans le 
District Sanitaire de Podor. Ce programme, qui lutte contre la malnutrition, est financé par la Banque Mondiale et 
l’Etat du Sénégal. 
 
La Cellule de Lutte contre la Malnutrition (CLM) est chargée de la définition de la politique de nutrition, de 
l’exécution et du suivi de projets et programmes de nutrition, dont le PRN. C’est ainsi que le Programme Alimentaire 
Mondial  a pris l’option d’appuyer la CLM pour la mise en œuvre d’un programme de prévention de la malnutrition 
ciblant les enfants de moins de 2 ans et les femmes enceintes et allaitantes. 
 
Le département de Podor est une zone de malnutrition aiguë mais également d’insécurité alimentaire. Cela a été 
révélé par  les résultats des enquêtes alimentaires EDS et SMART. Au vu de ces résultats, une enquête de ciblage des 
ménages vulnérables a été faite avec les agents du Partenariat  dans la période du 25 au 30 août 2016. Celle-ci a 
permis de toucher 1 692 bénéficiaires qui recevront des rations alimentaires proportionnelles à la taille du ménage.  
 
Des bons alimentaires d’une valeur allant de 5 000 à 45 000 FCFA ont été mis à la disposition des bénéficiaires pour 
qu’ils puissent obtenir des rations alimentaires composées essentiellement de riz, d’huile, de sucre. Deux 
distributions ont ainsi pu être effectuées, en doublant même la quantité de vivres pour la deuxième distribution. 
 
En quatre mois, le programme a pu effectuer 1 568 séances de démonstrations culinaires, réalisées au profit des 
mères et gardiennes d’enfants de 6 à 23 mois. 10 210 enfants de cet âge ont reçu mensuellement  des suppléments 
alimentaires et 1 896 ménages vulnérables ont reçu des rations alimentaires à hauteur de 222 290 000 FCFA. 
 

Idrissa GUEYE 
Programme  de Renforcement Nutritionnel  

Le département de Podor est l’un des départements les plus touchés par la malnutrition et l’insécurité 
alimentaire. Pour trouver une solution à ce problème, le Partenariat  met  en œuvre un projet intégré de 
prévention de la malnutrition aigüe et d’assistance alimentaire ciblée. Il bénéficie du soutien du Programme 
Alimentaire Mondial (PAM)  et de la Cellule de Lutte contre la malnutrition (CLM).  

Des rations alimentaires sont disponibles pour les bénéficiaires du PRN 
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PGIRE phase II : La lutte contre les maladies tropicales négligées (MTN)  

Sénégal 

Le Partenariat a été choisi pour être membre du consortium du 
PGIRE (Projet de Gestion Intégrée de Ressources en Eau), 
financé par l’Organisation pour la Mise en Valeur du Fleuve 
Sénégal (OMVS). Il a pour objectif de lutter contre les maladies 
tropicales négligées (MTN) dans les zones endémiques.  
 
Le volet santé de la deuxième phase du Projet de Gestion 
Intégrée de Ressources en Eau (PGIRE) a pour objectif de lutter 
contre les maladies tropicales négligées dans les zones 
endémiques. Grâce aux réseaux de distribution associés à la lutte 
contre le paludisme, ce projet développera l'utilisation 
généralisée des Moustiquaires Imprégnées à Longue Durée 
(MILDA) et l’organisation des campagnes intégrées de  traitement 
de masse contre les MTN.  
 
Le Partenariat, membre du consortium composé de cinq ONG (Enda Santé – ONG 3D – ONG Eau–Vie–
Environnement – Union Pour la Solidarité et l’Entre-aide), mettra en œuvre ce projet dans les districts sanitaires de 
Pété, Podor, Dagana et Richard Toll sur une durée de 3 ans. 
Il s’agit d’organiser au moins une distribution de MILDA à l’échelle de la zone d’intervention afin de limiter la 
transmission du paludisme au cours des 18 premiers mois du bébé. Mais il faudra également assurer une 
distribution annuelle des médicaments contre les 5 MTN concernées (Bilharziose, géo helminthiase, Filariose 
lymphatique, Trachome et Onchocercose) pendant la durée du contrat. 
 
Ces actions donnent de très bons résultats  sur l’amélioration de la santé et sur la malnutrition des enfants : 
21 476 visites à domicile ont été effectuées  par les relais et 107 423 moustiquaires imprégnées à longue durée ont 
été distribuées.  
 

Idrissa GUEYE 
Programme de Renforcement Nutritionnel  

 

Construction d’un centre de relais d’appareillage orthopédique 

Dans le cadre de la mise en œuvre du programme de coopération 
décentralisée entre le GIC de Dagana et le Conseil Départemental du 
Nord (France), la construction d'un centre relais d'appareillage 
orthopédique dans le département de Dagana a été identifiée 
comme priorité pour une gestion de proximité de l'appareillage 
orthopédique.  
 
L'objectif  général est d’améliorer les conditions d'accès, d'accueil et de 
prise en charge des personnes en situation de handicap moteur du 
département de Dagana. Ce centre, qui s'inscrit dans la continuité des 
missions d'appareillage orthopédique en faveur des personnes en 
situation de handicap moteur du département, aura pour vocation de 
prendre en charge les réparations d’appareils orthopédiques et les 
manipulations ne nécessitant pas la présence d’un spécialiste. 

En effet, depuis plusieurs années, des stratégies avancées pour l’appareillage des personnes handicapées moteurs, 
sont menées dans le Département de Dagana. Elles ont pour finalité de permettre aux personnes en situation de 
handicap moteur d’avoir accès à un appareillage orthopédique sans devoir aller jusqu’à Saint-Louis ou Dakar. 420 
personnes ont déjà pu en bénéficier. Un agent de santé sera formé par l’Hôpital régional de Saint-Louis et le centre 
sera intégré au district sanitaire de Richard Toll. Ce projet s’inscrit dans la clôture du plan d’action triennal de 
coopération décentralisée cofinancé par le Ministère Français des Affaires Etrangères.  
 

Fatou MBAYE 
CGN/GIC de Dagana  

Une famille profite d’une Moustiquaire imprégnée à 
Longue Durée (MILDA) 

Un médecin ausculte un enfant 
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Sénégal 
Le programme de coopération décentralisée à Rosso 

La Commune de Rosso, avec ses partenaires de la coopération décentralisée et de l’ONG le Partenariat, compte 
apporter sa contribution à la sécurité alimentaire du Sénégal. Le but, en initiant une politique de soutien aux 
opérateurs privés agricoles, est d’assurer l’autosuffisance alimentaire à Rosso.  

 Le Programme de coopération décentralisée entre la Commune de 
Rosso et la Ville de Saint-Laurent Blangy vise le développement 
économique de Rosso à travers le secteur de l’agriculture.  
 
Dans ce sens, avec l'appui technique et méthodologique du 
Partenariat, de l’ARD et de la SAED, le projet vise à accélérer la 
croissance économique de Rosso (amélioration des revenus des 
agriculteurs) et à assurer son autosuffisance alimentaire. Il est mis en 
œuvre sur une période de 2 ans, à travers 4 grands axes : la 
réalisation des travaux d’aménagement et d’exploitation ; le soutien 
à une production de semences de qualité ; le soutien aux activités de 
jardinage (maraîchage et arboriculture) ; le renforcement de capacité 
des producteurs. 

 

 Dans cette perspective, les filières du riz et du maraîchage sont fortement soutenues, notamment grâce à  la mise 
en place d’un Fonds de Développement Economique Local, co-financé par les partenaires et la commune de Rosso. 
Ce projet est soutenu par la ville de Saint-Laurent-Blangy, le Ministère Français des Affaires Etrangères, le Conseil 
Départemental du Pas de Calais et par la commune de Rosso.  

Fatou MBAYE 
Coopération Rosso – Saint-Laurent Blangy 

Premier bilan du PAEMS phase 2  

Le Programme d’Accès à l’Eau et à l’Assainissement en 
Milieu Scolaire, phase 2  (2015 – 2017), vient de boucler 
sa première année de mise en œuvre. Quelles premières 
conclusions peut-on en tirer ?  
 

Cette première année du PAEMS est principalement 
marquée  par  la création de trois ateliers par l’Inspection 
Académique. Ces ateliers visent à valider des outils 
d’éducation, à former des formateurs et à harmoniser les 
méthodes de calculs des indicateurs.  Par ailleurs, ces 
ateliers ont  permis à l’académie de mettre à jour les 
outils et modules du programme par rapport aux 
exigences du PAQUET/EF, qui décline les objectifs de l’Etat 
du Sénégal en matière de promotion d’une éducation de 
qualité.  

Cette première année du PAEMS a également vu la construction de 8 écoles, ainsi que de deux extensions de réseau 
hydraulique. Ces deux longues extensions de réseau hydraulique villageois permettent de desservir une large 
population en eau potable.  Mais il y a encore du travail ! En effet, l’intervention dans l’école de Nénette (Jeri à 
Podor) a permis de constater que la population consommait de l’eau non potable. Le futur projet sera donc 
d’approvisionner Nénette, ainsi que 10 autres localités en eau potable.  
 
Le programme est soutenu financièrement par l’Agence Française de Développement, l’Agence de l’Eau Artois 
Picardie, la Mairie de Paris, Le Grand Lyon, Eau du Grand Lyon et l’Agence de l’Eau Rhône Méditerranée Corse. 
D’autres partenaires comme le programme AICHA (GRET), le SICOVAL (communauté de commune de la région 
toulousaine), et des entreprises privées comme la Société des Cultures Légumières (SCL) de St-Louis viennent 
apporter leur contribution à ce projet d’amélioration des conditions de scolarisation des enfants.  
               

Daouda DIOUF 
Chef du Projet PAEMS  

Vue de la réception d’ouvrage à Nénette 

Une bonne irrigation assure une meilleure  
agriculture  

 



 

Sénégal 
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Projet de sécurité alimentaire, de génération de revenus et de durabilité environ-
nementale : 51 Maisons pour les populations réfugiées du sud de la Mauritanie.  

Dans le département de Podor, l’ONG le Partenariat a mis en place un projet sur la sécurité alimentaire à travers 
une agriculture durable et forme les femmes aux techniques de conservation et de transformation de produits 
agricoles.  

Ce projet permet d’assurer, pour quatre communautés du nord du 
Sénégal, la sécurité alimentaire et les moyens de subsistance à travers 
l’agriculture durable. Il permet à ces communautés d’acquérir des 
compétences en agroforesterie, en permaculture, en transformation des 
aliments et en commerce.  
 

A terme, cela entraîne une meilleure production alimentaire, plus durable 
et plus diversifiée. Pour cela, certaines techniques telles que le 
compostage, le bio charbon, et le Fish tonic, fait à base de résidus de 
poisson et de miel,  ont été enseignées aux communautés.  
 

Présentement, le projet a permis la mise en culture de  21 hectares dont 8 
d’agroforesterie. La campagne agricole passée a permis de recueillir de 
nombreux types de semences comme celles du melon, de la pastèque, de 

la tomate, de l’oignon, etc. Pour les parcelles d’agroforesterie, des plants ont été fournis : bananiers, goyaviers, 
citronniers, etc. 
 

Le projet, initié par le CIFAL (Centre International de Formation des Acteurs Locaux) et GAIA Education, touche 4 
villages : Guede chantier, Lahel, Diarra et Moundouwaye. La zone de Podor est une zone à forte potentialité agricole, 
mais elle est pourtant classée zone rouge pour la nutrition. D’où l’importance du développement de l’agriculture 
familiale de subsistance par des méthodes d’agriculture durable telle que la permaculture ou l’agroforesterie. 

Daouda KA  
Projet CIFAL 

Echanges Nord-Sud sur la Méthanisation  

En 2015, à travers le Fonds Climat du MAEDI, la Ville de Lille et la 
Métropole Européenne de Lille (MEL) ont soutenu un 
Programme de Diffusion du Biogaz dans la Commune de Saint-
Louis. Ainsi, avec l’accompagnement technique de l’Association 
le Partenariat et le soutien du Programme National de Biogaz 
Domestique du Sénégal (PNB-SN), 16 biodigesteurs ont été 
installés pour différents acteurs, notamment les ménages des 
quartiers périurbains (Bango), les opérateurs économiques 
(femmes transformatrices), une cantine scolaire et les acteurs de 
la recherche de l’Université Gaston Berger de Saint-Louis. 
 

Le projet accorde une place non-négligeable aux échanges Nord-
Sud sur la méthanisation. C’est en cela que j’ai eu à faire une mission technique à Lille en novembre 2016 à 
l’occasion de la Semaine de la Solidarité Internationale organisée par la Ville de Lille et la MEL.  
  

Au cours de la mission, j’ai effectué plusieurs rencontres techniques et institutionnelles en compagnie de Mme 
Virginie VANHEE (VDL), M. Benoît ARRACHART (LP) et Mme Mélina GUERRAS (LP). La rencontre avec les services 
techniques de la MEL ont dégagé des perspectives très encourageantes pour la diffusion des micro-méthaniseurs 
dans le territoire métropolitain, compte tenu des spécificités locales. L’Université Lille 1 est même disposée à 
accompagner l’Université Gaston Berger de Saint-Louis dans ses programmes de recherche sur le biogaz.  
  

Papa Mamadou CISSE 
Responsable Pôle ONG-Développement Durable 

Semaine de la Solidarité Internationale organisée 
par la Ville de Lille et la MEL 

Dans le cadre du Programme de diffusion du biogaz dans la commune de St-Louis, la ville de Lille et l’ONG Le Par-
tenariat ont organisé une rencontre autour de la diffusion de la micro-méthanisation en région Hauts-de-France.  

 

Rencontres autour du projet de sécurité 
alimentaire, de génération de revenus et de 
durabilité environnementale  



 

Guinée 
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Rétrospective 2016 

L’école pilote : Malea 2 située à Labé 
Le 9 mai 2016 a eu lieu la pose de la 1ère pierre à l’école de 
Malea 2, située dans la commune urbaine de Labé.  

 
 
La réception provisoire a été prononcée le 16 juin 2016, 
suivie de la réception définitive le 21 septembre 2016.  
Les infrastructures réalisées (point d’eau avec borne-
fontaine et château d’eau, 5 cabines de latrines réparties 
en 2 blocs pour assurer la séparation filles/garçons et la 
clôture de l’école) ont apporté beaucoup de joie et de 
satisfaction à l’ensemble des bénéficiaires.  
Le reboisement de l’école a eu lieu le 21 juillet. 
 
Les actions du Partenariat ont apporté un appui et une 
dynamique réels aux bénéficiaires du programme. Le 
quartier a fêté la fin du Ramadan dans la nouvelle cour de 
l’école. Les parents d’élèves et amis de l’école se sont 
mobilisés pour financer le renouvellement de la peinture de 
l’établissement.  
 
Ces résultats prouvent que le positionnement du 
Partenariat est le bon et que sa méthodologie est adaptée 
au contexte local : les autorités approuvent les résultats, les 
communautés s’approprient les réalisations, et les parents 
d’élèves cotisent pour aller plus loin dans l’amélioration des 
conditions de vie scolaire. 

L’année 2016 marque la première année complète de présence de l’ONG en Guinée.  

Mise à jour méthodologie et préparation du 
volet accompagnement 
 
Avec l’arrivée Mamadou Dian DIALLO, embauché en 
tant qu’animateur en avril, nous avons pu davanta-
ge travailler sur la méthodologie du PAEMS, la cons-
truction des outils de sensibilisation et le contenu 
des animations.  
 
L’excellente collaboration avec l’INRAP (Institut Na-
tional de Recherche et d’Action Pédagogique) et le 
point focal EHA de l’IRE (Inspection Régionale de 
l’Education) ont permis d’aboutir à de bons résul-
tats.  
 
Depuis juillet 2016, nous avons des termes de réfé-
rence validés pour les animations suivantes : 
▪ Environnement & Développement durable ; 
▪ Eau, Hygiène, Gestion des Menstrues ;  
▪ Appui au fonctionnement du Comité de Dévelop-
pement de l’Ecole (CDE). 
 
Depuis septembre 2016, nous avons une boîte à 
images permettant aux enseignants de sensibiliser 
les élèves à l’EHA (Eau-Hygiène-Assainissement).  
 
En septembre et octobre 2016, nous avons appuyé 
la formation des 27 Délégués Scolaires de l’Ensei-
gnement Elémentaire (DSEE) des préfectures de 
Labé et Lélouma sur les thématiques de l’EHA et 
l’utilisation de la boîte à images. Les DSEE ont pour 
rôle de superviser les écoles et suivre les ensei-
gnants. Ce sont eux qui formeront les enseignants à 
l’EHA et l’utilisation de la boîte à images. 

Les perspectives pour 2017 
 
Fort de l’expérience acquise en 2016, le Partenariat 
vise l’accompagnement de 3 nouvelles écoles en 
2017.  
D’ailleurs, le 13 décembre ont débuté les travaux 
dans une deuxième école, l’école primaire de Thyn-
del Franco-Arabe, également localisée dans la com-
mune urbaine de Labé.  

Nicolas MARTIN 
Coordinateur en Guinée 

 

Séance de reboisement avec les enfants  
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L’amélioration des conditions de scolarisation en milieu rural : un enjeu de tous 
les acteurs  

 

Maroc 

L’absence d’équipements spécifiques (accès à l’eau et à l’assainissement) constitue l’une des premières causes 
d’abandon scolaire dans les écoles du milieu rural. L’environnement scolaire, la fréquentation et les résultats 
scolaires sont fortement liés. Or, les déficits d’infrastructures rendent extrêmement précaires les conditions 
d’apprentissage des élèves.   

L’association SPFM (Solidarité Partenariat France/Maroc) a donc 
organisé, le 2 juin 2016, un atelier débat intitulé  « L’amélioration des 
conditions de scolarisation en milieu rural: un enjeu de tous les 
acteurs». Plus de 60 acteurs institutionnels et associatifs safiotes ont 
eu l’occasion d’échanger autour des orientations nationales en 
matière d’éducation et des interventions qui permettent de mobiliser 
les acteurs autour de la réussite à l’école.  
 
Cet atelier-débat s’inscrit dans le cadre du démarrage de la seconde 
phase du PAEMS, qui permettra d’intervenir entre 2016 et 2018 dans 
18 écoles. L’événement a eu lieu en présence de Monsieur Jean-
Claude Pollefoort, Président du Partenariat.  

Atelier-débat organisé le 2 juin 2016  

Interventions sanitaires dans 4 écoles en 2016 

Bloc sanitaire et borne fontaine construits à 
l’école DAOUAHI ASFI  

Sensibilisation environnement à 
l’école HYOUT CHIIR 

Sanitaires rénovés à l’école IBN HAITAM 

 

Depuis mai 2016, L’antenne marocaine du 
Partenariat intervient dans quatre écoles : 
DAOUAHI ASFi et HYOUT CHIIR dans la pro-
vince de Safi et LAQRODA et IBN HAITAM 
dans la province de SIDI BENNOUR. Ces éco-
les disposent désormais de structures sanitai-
res suffisantes, propres et répondant aux 
normes d’hygiène : beaucoup de change-
ments pour plus de 880 élèves ! 
 
Grâce au partenariat mené avec l’association 
ONE DREAM, les sensibilisations à l’Eau et à 
l’Environnement ont été mises en place dès la 
rentrée. Jeux pédagogiques, nettoyage des 
écoles, apprentissages théoriques via les boî-
tes à images, ateliers de peinture, coloriage,  
plantations et nettoyage des mains ont été 
proposées aux élèves des écoles d’interven-
tion. 
 
De plus,  nous avons organisé les 
formations aux professeurs et aux 
associations de parents d’élèves 
pour assurer la pérennité et l’auto-
nomie du programme, avec des 
groupes très motivés.  

Lavage des mains à l’école LAKRODA 

 

Cléo FULCHIRON 
Coordinatrice au Maroc 



 

Centre Gaïa  
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L'année 2016 à Gaïa  
2016 a été une année riche en activités et en événements au centre Gaïa. 
Elle a été particulière pour nous, parce qu’elle marquait les dix ans de fonctionnement du centre. 
Depuis son ouverture en 2006, le centre a beaucoup évolué et a élargi sa palette d’activités, 
notamment à travers des projets européens. Au total, cela nous a permis d’accueillir plus de 70 000 
personnes, enfants comme adultes. 
 

Voici un retour en images des événements les plus marquants de l'année :  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

En juin a eu lieu la Semaine du Développement 

Durable. Pour y sensibiliser les enfants venus au 

centre, nous leur avons proposé un atelier de 

construction d'instruments de musique en matériaux 

de récupération. 

Nous avons réalisé deux missions au Sénégal, afin de 

mettre en place des ateliers de travail avec des 

professeurs sénégalais et renouveler le scénario de 

l'atelier d'immersion. 

Le 22 mai, le Centre Gaïa a fêté ses 10 ans. De 

nombreux intervenants sont venus proposer des 

activités pour fêter cet anniversaire avec nous. 

En mars, nous avons organisé un "dimanche de Gaïa" 

sur la Colombie. Le public a assisté à une conférence 

sur ce pays, dont l’intervenant principal était un 

Colombien venu décrire son pays et son mode de vie. 
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Les « classes découvertes » : toujours un succès! 

Deux classes de l’école Alice Sorlin de Loos ont participé à l’activité 
« classe découvertes » organisée en octobre dernier.  
 

Ce jeune public a découvert la notion de solidarité internationale, au 
recyclage, à la rareté de l’eau, à l’énergie solaire et à la biodiversité en 
participant au parcours Volon’Terre. Les enfants ont participé à des jeux 
coopératifs, où la notion de compétition est restreinte et où il est 
nécessaire d’agir avec les autres pour réussir.    
 

Les enfants ont découvert des objets issus de la culture sénégalaise via 
trois "ateliers du monde". Ces ateliers ont consisté en la création de 
djembés, d'awalés et d'un boubou (vêtement sénégalais). Les enfants 
ont utilisé des pots de fleurs, du papier kraft usagé ou encore des boîtes 
d’œufs en carton pour fabriquer ces objets. Les trois ateliers du monde 
ont été co-animés par des jeunes venant d’un IMPRO.  
 
 
 
 

Le visionnage du film « Azur et Asmar » a permis aux enfants d’engager une réflexion sur la tolérance, l’ouverture 
aux autres cultures et l’entraide. A travers le jeu de l’oie, nous avons abordé  la notion de paix, aussi bien dans leur 
vie quotidienne (conflits dans la cour de l’école) que d’une façon plus générale. 
  

Pour terminer, ils ont bien évidemment participé à l’incontournable atelier d’immersion, activité phare du centre 
Gaïa, durant lequel ils ont pu découvrir la vie et la culture sénégalaises.  
 

Nolwenn Vanpouille 
Volontaire chargé de développement durable 

Les élèves de l’école Alice Sorlin découvrent  
les jeux coopératifs 

 
 
 
 
Deux formations pour volontaires en service civique ont été 
réalisées au cours de l'année pour sensibiliser les jeunes à la 
citoyenneté internationale et au développement durable.  
 
 
 
 
 
 
 

 

En 2016, le Centre Gaïa a organisé : 
 

 17    parcours Volon’Terre  
 

 55    ateliers d’immersion pour les classes de maternelle 
 

 62    animations en classe 
 

 63    ateliers d’immersion 

 

Soit, au total, 303 activités 

Laura MURPHY 
Coordinatrice du Centre Gaïa  
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En bref 

 

  

 

OUI Je soutiens les projets du Partenariat, OUI, JE PARTICIPE  
à un monde plus juste  et solidaire ! 

Réduction d’impôt: 66% 
Vous avez droit à une réduction d’impôt 
égale à 66% du montant de la somme 
versée, dans la limite de 20% de votre 
revenu net imposable.  
Si votre don est de 100€, il ne vous coû-
tera en réalité que 34€ avec la déduc-
tion fiscale. 

Conformément à la loi du 6 janvier 1978, vous disposez d’un droit d’accès, de modification et de suppression des  données vous concernant. Pour exercer ce droit, il suffit de nous écrire.  
Le Partenariat n’échange pas et ne vend pas ces données 

Je donne pour soutenir les projets du Partenariat  
 

20€ 
50€ 
100€ 
Montant libre: …….……………...€ 

 
 
 
 
 
 
 
 

L’email est le meilleur moyen de vous tenir informé rapidement.  

J’accepte de recevoir des informations et sollicitations au sujet des projets de solidarité du Partenariat par email. 

Nom :………………………………………………………………………………………………... 

Prénom :……………………………………………………………………………………………. 

Adresse :……………………………………………………………………………………………. 

CP :………...…..… Ville :………………………………………………………………………… 

Email ………………………………………………....…………………………………………….. 

Coupon à retourner, accompagné de 
votre chèque, à: Association le Partena-
riat, 71 rue Victor Renard 59000 Lille 

AGENDA 
15 MARS :Formation pour les por-
teurs de projets : « préparation au 
départ »  
 
29 MARS :Formation pour les por-
teurs de projets : « montage de 
projet»  
 
21 ET 28 MARS : formation civique 
et citoyenne pour les volontaires 
en service civique 
 
29 MAI : restitution du projet Glo-
bal Schools à Dunkerque  
 
14 JUIN : Formation pour les por-
teurs de projets : « préparation au 
départ »  
 
28 JUIN A 15H : portes ouvertes 
du centre Gaïa  

Le Partenariat, c’est... 
 

...une association de solidarité internatio-
nale qui agit pour un développement dura-
ble, local et solidaire. 
Aujourd’hui, le Partenariat intervient dans 5 
pays - Sénégal, Maroc, Guinée, France, 
Moldavie- sur une cinquantaine de projets 
et plusieurs thématiques - Santé, Éducation, 
Gouvernance Locale, Environnement, Édu-
cation à la solidarité internationale et au 
développement durable. 
 
 

Retrouvez-nous aussi en ligne! 
 

Site internet: www.lepartenariat.org 
 

Facebook: Le Partenariat-Centre Gaïa 

   

  
  

  

 
  

 

  

 

 
    

 


